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La Gazette est un lien entre l’Académie d’Angoumois, ses membres et les auditeurs des conférences qu’elle organise. Elle rend compte des activités de l’Académie et de ses membres, et plus généralement, de la vie littéraire et artistique en Charente. 

Les échos sont à transmettre à Alain Mazère (alainmazere@aol.com) qui assure leur traitement. Chaque destinataire est invité à diffuser ensuite la Gazette à son propre réseau, et à recueillir des informations en retour. La Gazette est archivée sur le site Internet de l'Académie d'Angoumois : www.academie-angoumois.org


· 12 janvier : Marie Aubèle : Les Tibétains en exil - Leur vie de réfugiés politiques en Inde.
· 16 février : Gérard Benguigui, avec Marc Zerdoun : Une approche de l’humour juif
· 16 mars : Francis Roullet Renolleau : Jean Giono : À conteur menteur
· 13 avril : Florent Gaillard : Le bon comte Jean d'Angoulême, poète
· 18 mai : Serge Sanchez : Jean-François Augiéras
· octobre ou novembre : Louis-Gilles Pairault : La saga des Bourbons - Henry roi de Navarre (éditions La Geste)
· octobre ou novembre : Jacques Baudet : Le marquis de La Chétardie, diplomate charentais

 
· Florent Gaillard s’est lancé dans l’aventure cinématographique ! Et si New York s’appelait Angoulême ? Tel est le titre du documentaire tourné par Marie-France Brière sur le navigateur Verrazzano qui, en 1524, financé par François d’Angoulême, débarque en baie d’Hudson et baptise le lieu « Terre d’Angoulême ». Florent Gaillard y joue son propre rôle d'archiviste enquêteur à la recherche des traces d'Angoulême à New York. Le film, qui a conduit le directeur des archives municipales aux USA pendant 12 jours, sera diffusé sur France 3, TV5 Monde et Public Sénat. À peine revenu, F. Gaillard a donné à l’hôtel Mercure une conférence intitulée À Napoléon III, sa fidèle Charente, le temps de la prospérité. Notons aussi que notre chancelier a présenté le 1er octobre, au cinéma Mégarama de Garat, le film : Création de la Passion du Christ selon saint Jean, de Frédéric Ledroit avec l'orchestre philarmonique de Rhénanie, le chœur de chambre européen et 5 solistes sous la direction de Robert Reimer.
· Sophie Apert : une expo photo  de notre consœur a eu lieu à Bordeaux, à «La Causerie des Chartrons», du 15 octobre au 16 novembre, autour de deux thèmes : Macrophotographie de coques de bateaux évoquant des peintures abstraites ou la Terre vue du ciel ; Petits personnages de décor de trains électriques posés dans des paysages réels. Le but des deux thèmes était d'obliger les spectateurs à changer l’échelle de leur regard.

· Gilles Bernard, contributeur à l’Encyclopédie de la Grande-Champagne qui sortira en février prochain, reste dans son domaine d’expertise en publiant une brillante synthèse : Le cognac, une fabuleuse aventure, aux éditions La Geste. Par ailleurs, le Groupe de recherches et d’études historiques (GREH), qu’il préside assisté du trésorier Gérard Rousseau, a publié son nouveau programme de conférences : La restructuration de Cognac après la guerre de Cent-ans, le 6.10 ; Calvin, tyran de Genève, le 3.11 ; Les colères du climat et la Révolution de 1789, le 1.12 ; Les Gaulois dans la région, le 12.1.2019 ; Le Cognaçais et l’Atlantique au 18e siècle, le 2.2.19 ; Migrations et patrimoine cognaçais, le 9.3.19.
· Françoise Barbin-Lécrevisse, après 4 ans consacrés à la radio et à la télévision, publie ses meilleures chroniques qui sont autant de recettes savoureuses innovantes : Les chroniques culinaires de Françoise (Nouvelles éditions Bordessoules).
· Jacques Baudet, tout nouveau chevalier de l’ordre national du mérite, est intervenu en octobre à Saint-Yriex sur Le rôle méconnu des femmes dans la guerre de 14-18, et a aussi prononcé, le 23 novembre, une conférence dans son village natal sur La commune de Saint-Claud et la guerre de 14-18. 
· Stéphane Calvet a parlé, aux Archives départementales, du retour à la vie civile des Poilus rescapés de l’enfer : Retours de guerre : une étape capitale et douloureuse. Par ailleurs, Stéphane Calvet finalise La Grande Guerre des Charentais, une approche inédite de la guerre vue de «l’arrière» en Charente.
· Christiane Massonnet publie De si discrètes héroïnes (éditions Le Pontille). Le portrait de trois femmes aux origines modestes qui ont aussi en commun une personnalité bien trempée et un même fond de créativité : Éliane Foucaud, Lucie Dubourg, Marie-Françoise Delarozière. « Christiane Massonnet brosse trois portraits jubilatoires de ses amies toujours bien vivantes aujourd’hui. Leur rayonnement apporte une photographie de la nature humaine féminine qui encourage chacune à réaliser son destin sans tergiverser. » (4e de couv.)
· Michel Métreau a lancé une réédition de ses souvenirs d'enfance à Chalais : Avenue de la gare, son premier succès. Parallèlement, il peaufine l'avant-propos du volume 3 des Conférences de l'Académie d'Angoumois qui paraîtra courant 2019.

· Bernard Baritaud a fait paraître, aux éditions Douin, un savoureux recueil de souvenirs charentais des années 40 et 50 : La Jambe de Clovis, ainsi qu'un  roman charentais : L'autre rive de l'Achéron. Et aussi Je me souviens du Général, récit d’une fidélité familiale au chef de la France Libre (Éditions Le Bretteur). Enfin, Bernard Baritaud a été reçu par l’écrivain Alain Paucard dans son émission « Libre journal de la douceur de vivre », sur Radio Courtoisie, le 9 novembre.
· Monique Guérin-Simonnaud signe deux articles : Villejoubert, journal d'une institutrice de campagne et La famille Simon. Heurs et malheurs de l'année 1918 dans le n° 17 de la revue "Jadis" (publication placée sous la responsabilité de Jean-Louis Jonquet et qui a pour périmètre Saint-Amant de Boixe et ses environs). Monique Guérin a aussi participé le 15 novembre à la présentation du livre collectif 14-18 : les femmes en Poitou et en Charentes (éd. La Geste) à la bibliothèque de Cerizay (79)

· Alain Mazère prépare le volume 3 des Conférences de l’Académie, qui comportera un avant-propos de Michel Métreau et le texte d’interventions de François Julien-Labruyère, Gérard Montassier, Alain Mazère, Jean-Marie Goreau et Michel Mahy. 

· José Délias, infatigable, a effectué pendant tout le mois de novembre une tournée de dédicaces de Ceux de chez nous, Nos héros malgré eux, son ouvrage mémoriel paru aux éditions Territoire-de-la-météorite.com, avec une préface de Geneviève Darrieussecq, secrétaire d’État auprès de la Ministre des Armées. Complétant ses écrits sur la Première guerre mondiale, José Délias fait paraître un nouvel ouvrage : 1914-1918, la guerre vécue en Est Charente  (éditions Est Charente).
· Antoine da Silva, notre plume historienne de Roumazières, publie Méditerranée, le choc des civilisations aux éditions Mers-du-sud. L'ouvrage, réalisé avec Aimée et Pierre Gorce, décrit les populations et les civilisations du pourtour de la Méditerranée, de la naissance de l’écriture jusqu’au VIIIe siècle.
· Jean-Marie Boutinot, entouré de sa troupe Pause théâtre 2, se consacre aux représentations de sa nouvelle pièce : J’épouse, dont le sujet est François Mitterrand.
· François Mitterrand était bibliophile. Un millier de ses livres les plus précieux ont été dispersés fin octobre aux enchères : 6200 € pour L’Épithalame de Jacques Chardonne ; 24 000 € pour Comme le temps passe de Robert Brasillach, 16 000 € pour les Justes d’Albert Camus.
· Pierre Véry (Goupil mains rouges, L’assassinat du père Noël, Les disparus de Saint Agil) a été célébré, en octobre, à Aubeterre, par son fils Noël et l’écrivain Christian Robin, qui ont donné une conférence intitulée Les 1001 visages de Pierre Véry.
· Céline Denjean a reçu, au 23e Festival Polar à Cognac, le prix du meilleur roman francophone pour Le Cheptel, récit haletant d’une chasse à l’homme dans la campagne lozérienne. 
· Jean-Marie Goreau, romancier du sud-Charente (dernier ouvrage : Le premier cerf, éditions Mers du Sud) poursuit son cycle de conférences littéraires avec Le genre et l’art épistolaire, de Guez de Balzac à Jacques Chardonne.
· la SAHC a organisé, du 29 octobre au 4 novembre, une exposition remarquable consacrée aux peintres charentais Josué Gaboriaud, Léonard Jarraud, Armand et Maurice Vergeaud, Lucien Deschamps. 47 toiles prêtées par Jean-Yan Garnaud.

· Patrice Guérin poursuit ses activités météoritiques avec l’exposition, en octobre, de sa riche collection de météorites à la Maison de la Réserve à Rochechouart. Par ailleurs, il signe Le conflit 14-18 : une guerre industrielle. Cet ouvrage, qui décrit la puissance d’innovation de l’industrie d’armement française, a été présenté à la mairie de Cerizay (Deux-Sèvres), du 11 au 30 novembre, dans le cadre de la célébration du centenaire de la Grande Guerre.
· Henri Gendreau publie Des Ruffécois de A à Z, 1830-2017, la suite. Ce tome 2 de 71 pages fourmille de noms de lieux et de personnes, l'auteur parvenant à glisser que Louis Aragon séjourna à Ruffec en 1940, assez longtemps pour y écrire l'un de ses romans les plus importants : Aurélien, dont l’action se passe dans la ville.
· Jean-Louis Jonquet et toute l’équipe de Jadis ont réalisé le n° 17 de cette revue du canton de Saint-Amant de Boixe qui réunit des articles de Jean-Claude Marot, Jane Souris, Jean-Marie Florin, Jacques Bouché, Pierre Lebas et son fils Pierre, Martine Chabauty et Françoise Camuzet, Peta Guillebaud, Louis Fouchier, Anaël Vinet, et bien sûr Jena-Louis Jonquet et Monique Guérin-Simonnaud.
· Manuel Da Sylva, auteur et patron des éditions Mers-du-sud à Angoulême, a présenté, au Salon du livre de Chabanais, son nouveau roman : Fosses rouges. L’action se déroule du côté de Roumazières-Loubert à la fin de la guerre d’Algérie, peu avant une visite du général de Gaulle en Charente.
· Pauline Fouillet, qui a ouvert « Livres et Vous » à Ruffec, a fait l’objet d’un reportage dans La Grande Librairie de François Busnel (France 5).
· Dimitri Casali, historien familier du ruffécois, publie Paris Napoléon(s), préfacé par Jean Tulard, aux éditions Télémaque. Ce guide du Paris impérial, volontiers insolite et secret, est illustré par 400 photos et une vingtaine de cartes.
· Serge Sanchez, écrivain et journaliste, a donné au salon du livre de Chasseneuil le 29 septembre, une conférence sur Jean-François Augièras, saintongeais dont il est le biographe. Durant l'année scolaire, Serge Sanchez interviendra à l'école Maurice Genevoix de La Rochefoucauld dans une classe de CM1.Outre des exercices d'écriture, le thème concernera l'expression personnelle et l'imagination face aux médias modernes... Le programme comprend aussi un atelier d'écriture pour les adultes, des lectures et une exposition aux Carmes. Pour finir, il présentera ses propres travaux le soir du 8 janvier, toujours aux Carmes, à l'occasion de la Nuit de la lecture. Son prochain livre sortira en mars chez Grasset.
· Le Club des auteurs charentais de Paris publie le tome 3 de Écrire en Charentes (éditions La Lettre active, 12 €) avec des contributions de tous ses membres : Bernard Baritaud, Jean-Louis Berthet, Pierre Brunel, Pierre Henri Guignard, François Julien-Labruyère, Didier Jung, Alain Mazère, Jacques Perot et Arnaud des Roches de Chassay.
· Pascal Dulondel, patron de la librairie Cosmopolite, a organisé le premier Salon du livre «Angoulême en poche». L'événement culturel s'est déroulé sur 3 jours, avec le concours de 50 écrivains, Amélie Nothomb et Philippe Besson en tête de gondole, et aussi Héloïse d’Ormesson venue parler de l’œuvre de son père.
· Céline Guichard, illustratrice, inaugure le partenariat signé il y a un an entre la Maison des auteurs d'Angoulême et la Villa Médicis à Rome, qui offre à un dessinateur de BD quelques semaines de résidence dans les deux structures.
· Jean-Michel Othoniel, auteur du Trésor de la cathédrale d’Angoulême, a été élu membre de l’Académie des Beaux-Arts (Institut de France) le 14 novembre.

Michèle Brunet (1913-2006)

par Bernard Baritaud 

de l’Académie d’Angoumois
En 1964, Le Figaro littéraire, qui était alors un hebdomadaire très lu, et non le pâle supplément du quotidien qui paraît aujourd’hui chaque jeudi, consacra un long article au roman Aux carreaux de l’auberge, publié par Denoël. Le journaliste insistait sur le fait que l’auteur, Michèle Brunet, avait été bouchère, ce qui lui paraissait, évidemment, original.

Le livre, qui valut à la romancière d’être invitée à Lectures pour tous, l’émission littéraire de la télévision, est de lecture agréable, même si l’intrigue est convenue : un homme, incarcéré, rédige, à l’intention de son avocat, des cahiers dans lesquels il raconte son passé. Le plus intéressant est le cadre de ce passé, une petite ville entre Périgord et Limousin où l’on reconnaîtra Nontron. Nous avons là un bon roman de mœurs, évoquant avec justesse la province des années cinquante.

Ayant rendu compte de son livre dans un journal de la Guadeloupe, je reçus une lettre aimable de Michèle Brunet. Je lui rendis visite à Nontron l’été suivant. La dame, qui me signifia qu’elle avait, depuis longtemps, cessé d’être bouchère, jouait un peu à la femme de lettres adoubée par la télévision, mais sans prétention excessive.

Nous nous sommes revus deux ou trois fois. Un jour, je rencontrai sa fille, qui arrivait de Paris, où elle était la collaboratrice, à l’ORTF, de Pierre Schaeffer, l’inventeur de la musique concrète. Sophie Brunet (1933-2012) a publié quelques romans et des traductions. Nous étions en août. La mère et la fille partaient le lendemain en vacances à Saint-Palais. Nous nous sommes, par la suite, perdus de vue.




GAZETTE DE L’ACADÉMIE D’ANGOUMOIS





   Programme 2019 des conférences de l'Académie           ( à 15 heures , 44 rue de Montmoreau, à Angoulême )


 Participation : 5 € pour les « auditeurs occasionnels »





Participez à la vie culturelle de la Charente en devenant Auditeur permanent des conférences de l’Académie.  


Vous recevrez par mail la Gazette de l’Académie et votre carte personnelle vous donnera accès à toutes les conférences organisées par l’Académie (6 à 8 par an).


Etablissez votre chèque de 20 € (25 € pour les couples) à l’ordre de l’Académie d’Angoumois et adressez-le, en précisant votre adresse mail, au trésorier de l’Académie :


Arnaud des Roches  de Chassay                                14 route de Greigueuil                                            16700  CONDAC
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